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par cet imposteur. M. Leclerc leur fit comprendre la nullité 
des actes de juridiction que Juniper avait exercés parmi eux. 
Un de ceux qu’il avait mariés ne voulut cependant pas que son 
mariage fut réhabilité par M. Leclerc. « Va, dit-il, le père Juni
per mariait tout comme toi. Le mariage que j’ai reçu de lui 
vaut bien celui que je recevrais de toi. »

Comme ils avaient très long à courir pour se rendre à Mn- 
dawaska, ils s’en dégoûtèrent bien vite, et, après quelques an
nées, il n’y en parut presque plus, même de la rivière S iint-Jean. 
Ceux de Penobscot firent une'tentative, quelques années après, 
auprès de feu Mgr Hubert, évêque de Québec, pour qu’il leur 
envoyât un prêtre. Mais il se garda bien de le faire, puisque le 
territoire qu’ils occupaient avait été cédé aux Anglo-Américains 
par le traité de 1783, et se trouvait alors sous la juridiction du 
P. Carroll, ex-jésuite, nommé préfet apostolique pour les Etats- 
Unis. Les Sauvages se présentèrent encore ; mais enfin ayant 
appris l’érection de l'évêché de Baltimore en 1790, et le retour, 
en 1791, de ce même P. Carroll qui y avait été consacré évêque 
du nouveau siège, ils ne perdirent point de temps et lui en
voyèrent, cette année-là même, une députation des trois villa
ges des rivières Sainte-Croix, Penobscot et Saint-Jean, sans 
considérer que ces derniers étaient encore sujets britanniques 
et appartenaient au diocèse de Québec.

Les députés étaient chargés d’une lettre signée des chefs île 
ces trois cantons, écrite en anglais par quelque main étran
gère, et datée du 17 mai 1791. Ils y disaient entre autres cho
ses au noevel évêque : « Bon nombre de nos enfants sont déjà 
grands, sons avoir reçu le baptême. Nos femmes n’ont plus les 
cérémonies de l’Eglise après leurs couches. Nous sommes nous- 
mêmes couverts d’une multitude de péchés... Nous te prions, 
Père de l’Eglise de cette terre, de nous envoyer un prêtre ; 
nous l’attendons avec un cœur inquiet, espérant que tu nous 
répondras favorablement. »

Pour mieux appuyer leur demande, les députés présentèrent 
à l’évêque de Baltimore un crucifix dont leurs constituants les 
avaient chargés, espéra, it qu’il ne pourrait résister à des ins
tances que l’image du Sauveur du monde semblait appuyer de 
la manière la plus persuasive. Ce pieux artifice'eut son effet. Ils 
remportèrent leur crucifix ; mais l’usage qu’ils venaient d’en


